
 

1 

 

OM SAI RAM 
 

SESSION DE QUESTIONS ET REPONSES  
 

R. 310, LA PHILOSOPHIE DE L’UNITE DANS LA DIVERSITE 
le 9 mars, 2024 

 
Les questions et réponses suivantes sont tirées de l’ouvrage du Prof. 

Anil Kumar intitulé « Satyopanishad », Volume 1, pages 35–40 
 

Q : Swami, le monde d’aujourd’hui est déchiré par les conflits. Nous entendons 
parler de discrimination raciale, de conflits de classes, d’épanchement de sang, de 
guerres, et ainsi de suite. S’il Vous plaît, donnez un message pour le monde actuel. 
 
Bhagavân : De nos jours, plusieurs intellectuels trouvent la diversité dans l’unité. 
Seulement quelques rares remarquent l’unité dans la diversité. C’est la raison pour 
laquelle le monde actuel est plein de troubles, d’agitation, de conflits et de guerres. 
Manava -l’homme – se comporte comme un danava – un démon. C’est pourquoi 
nous constatons chez les gens des tendances violentes, démoniaques, bestiales et 
inhumaines. Aussitôt que l’homme reconnaît et éprouve l’unité dans la diversité, la 
paix, le confort, la sauvegarde, la sécurité et le bonheur sont assurés. 
 
     La composition du sang humain est la même partout dans le monde. Tous 
respirent uniquement de l’oxygène. Tous marchent sur le même sol. La faim est 
identique, qu’elle soit celle d’un homme riche qui se nourrit dans un restaurant à cinq 
étoiles, ou celle d’un clochard qui l’apaise avec de l’amidon. La soif est identique 
chez le riche qui déguste une boisson fraîche, ou chez le pauvre qui boit l’eau du 
robinet de rue. L’un et l’autre se sentent heureux dans les moments de joie et 
déprimés en temps de difficultés. 
 
     Le corps humain est composé des cinq éléments : terre, eau, feu, air, espace. Le 
corps est inerte. Nous inspirons de l’air en lui. Il contient aussi du feu qui le garde 
chaud et aide à digérer les aliments. Le corps contient de l’espace, situant en lui 
toutes ses parties ou organes Il contient beaucoup d’eau. Donc les cinq éléments 
extérieurs sont aussi présents à l’intérieur du corps. Chacun les possède dans la 
même proportion. Tout ce qui est en vous l’est également dans tous les autres êtres. 
Alors, pourquoi tendez-vous la main pour mendier auprès de chacun ? Pour quelle 
raison ? Qu’y a-t-il que les autres ont et que vous n’avez pas ? En principe, 
absolument rien ! Cela est la philosophie de l’unité dans la diversité. Cette unité est 
Divinité. 
 
     L’expérience de cette sorte d’unité spirituelle est libération, tandis que celle de la 
multiplicité, pluralité et diversité est servitude, dualisme et attachement. 
 

Les fleurs sont nombreuses, mais l’adoration est unique, 
Les vaches sont nombreuses, mais le lait est unique. 

Les bijoux sont nombreux, mais l’or est unique. 
Les sentiers sont nombreux, mais la destination est unique. 

Les étoiles sont nombreuses, mais le ciel est unique. 



 

2 

 

Les êtres sont nombreux, mais le souffle est unique. 
Les noms et formes sont nombreux, mais Dieu est unique. 

 
     Cela est unicité ou unité. Les fils sont nombreux, mais lorsqu’ils sont 
entrecroisés, ils prennent la forme d’une pièce d’étoffe. C’est ainsi que vous devriez 
découvrir et faire l’expérience de l’unité, afin de réaliser la Divinité. Les gens se 
battent au nom de la religion. Quelle honte ! Aucune religion n’enseigne à mentir, à 
nuire aux autres ou à les tuer, ou à faire cette sorte de choses. Toutes les religions 
insistent sur l’amour, la fraternité, le sacrifice, la paix, la vérité, et ainsi de suite. Dès 
lors, il est parfaitement ridicule de se battre au nom de la religion. En fait, comme le 
dit l’adage télougou : matulu mancivaina matame diced dadi – si votre esprit est pur, 
quelle religion est-elle mauvaise ? 
 
     Il existe une seule religion, celle de l’amour. Il est vile d’avoir des différents à 
propos de la langue ou de la race. C’est un signe d’étroitesse d’esprit. Il existe un 
seul langage, celui du cœur. Cultiver des différences sur la base de la caste est 
vraiment mesquin. Vous n’êtes pas nés avec sur le corps une affiche signalant votre 
caste. À quelle caste appartient l’air ? À quelle caste appartient l’eau ? Quelle est la 
caste du feu et de la terre ? Donc il n’existe qu’une seule caste, celle de l’humanité. 
Des guerres sont engagées au nom de Dieu. Ne savez-vous pas que de nombreux 
dieux n’existent pas ? Dieu est Un sans un second. Vous pouvez L’appelez par tous 
les noms. Dieu est unique, et Il est omniprésent. 
 
     Ekam sat viprah bahudha vadanti – la vérité est unique, mais les ages 
l’interprètent de multiples façons. Il n’y a aucune différence dans la Divinité. Par la 
citta shuddhi – la pureté du cœur/conscience, vous pouvez faire l’expérience du 
principe de l’unité ou de l’unicité, qui est la voie vers la Divinité. Commencez par 
vous purifier. Cela vous aidera à atteindre l’unité et à réaliser la Divinité. 
 
Q : Swami, en réalité la race humaine tout entière est une entité unique et identique, 
car son centre fondamental est Divinité. Alors pourquoi ne réagissons pas tous de la 
même façon ? Pourquoi pensons-nous et agissons-nous différemment ? 
 
Bhagavân : Même si l’humanité est une, les gens agissent de différentes manières. 
Il n’y en a pas deux qui soient identiques. Cela est la loi de la nature. Les pensées, 
les paroles et les actes sont relatifs au temps et aux circonstances. Voici un 
exemple : un fruit jeune a une saveur sûre ; quand le fruit n’est pas mur, il est 
astringent ; mais quand il est mûr, il est sucré. Ce sont là trois étapes du même fruit, 
n’est-ce pas ? Il est sûr, puis astringent, puis sucré. Comment cela se fait-il ? Pour 
quelle raison ? Le changement de saveur est dû au passage du temps. Personne 
n’a rempli le fruit de vinaigre. Personne n’a rempli de sucre le fruit mûr. Ainsi Je dis : 
yetti matiyo, atti gati. Yetti sthitiyo, atti sampatti (proverbe Télougou) – Comme est le 
mati – l’esprit, ainsi est le gati – le destin ; telle est la position sociale, ainsi est 
sampatti – l’aisance. 
 
     La vie humaine présente trois aspects importants : « faire » - par le corps, 
« penser » - par le mental, et « être » - par l’Esprit ou ātma. Le corps exprime le 
désir, le mental pense et l’ātma expérimente. Vous devriez avoir l’esprit ouvert. Ne 
soyez jamais petit esprit. Lorsque les résultats des examens sont publiés, pourquoi 
ne vous sentez-vous pas heureux pour tous ceux qui ont été reçus aux examens. Si, 
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avec un cœur ouvert, vous regardez vos résultats avec ceux des autres candidats, 
vous trouverez certainement votre numéro de référence publié dans le journal. Mais 
si vous ne cherchez que le vôtre, sans vous intéresser aux autres, vous faites 
preuve de petit esprit. 
 
     Un autre exemple : supposons que vous vous sentiez heureux que, dans une 
photo de groupe, chacun ait pu poser correctement. Si ensuite vous cherchez votre 
propre visage, on dira de vous que vous avez l’esprit large. 
 
     La vie humaine est une combinaison de trois attributs – trigunas. Les trois 
fonctionnent en parfaite union, comme les trois pales d’un ventilateur. Tout comme la 
sauce chutney est composée de tamarin, de sel et de chili bien moulus, ainsi est la 
vie humaine constituée des trigunas, parfaitement mélangés. Vous connaissez aussi 
le pan, ce que les Indiens mâchent. Il est composé de trois ingrédients : la feuille de 
bétel, la noix de bétel et la limette, donc des trois couleurs vert, brun et blanc 
respectivement. Lorsque l’on mâche ensemble ces trois ingrédients, il en sort un 
liquide rouge. 
 
     De manière similaire, les trois gunas sont bien mélangés dans la vie humaine. 
Mais du point de vue spirituel et fondamental, le centre de la vie humaine est sat – 
être, cit – conscience et ānanda – félicité. Sat et cit ensemble confèrent l’ānanda. 
 
     Par exemple, il y a ici deux choses séparées : de l’eau et du sucre. Lorsque vous 
mélangez ces deux ingrédients, ce n’est plus ni eau ni sucre, mais du sirop. L’eau 
est comme sat, le sucre comme cit, et ensemble ils forment le sirop, l’ānanda. Les 
trois gunas et la nature fondamentale sat -cit-ānanda, mélangés avec le deha -corps, 
le manas - le mental et la buddhi – l’intelligence, interagissent avec pravrtti – le 
monde extérieur, et mènent à l’anekatva – la diversité, multiplicité, ou pluralité. 
 
Merci de votre attention. Nous aurons d’autres leçons précieuses lors de la 
prochaine session. 
 

Om Saï Râm 
 


